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If it comes to a question of language, we may
tell you that a man who speaks two languages
is worth two men, and we are proud to say that
two of our countrymen, the hon. Alfred Evan-
turel, the hon. the Speaker of your igisiative
Assembly, and ilie hon. Mr. Laurier, Premier of
Canada, speak English in a manner that would
put the blush of shame on the face of about
three-fourths of your own countrymen.

And if ever you come down to 'A ontreal, drop
into the court-house, and you will soon be cou-
vinced that the majority of our Frenclh lawyers
are more than a match for their colleagues in
their own language.

And now, gentlemen, if vo desire Io cater to
the French-Canadian trade of the Province of
Quebec, send printod matter which can be read-
ily understood, and not such stuff as a Caugh-
nauwaga Indian would be ashmed to claim as
his ow'n

FRANC

CHRONIQUE
M. Tardivel, vous m'avez chipé, sans m'en

donner crédit, "1'-Iomme-Fatal."
Cela n'est pas correct.

*
* *

Par le temps qui court, les bouchers du mar-
ché Bonsecours sembient mettre l'épaule à la
roue.

Dans le cours du mois de mai, Madame
Benuati donnera une représentation de gala-qui
sera annoncés sous peu. Pour cette occasion la
charmante artiste est à préparer un programme
exceptionnel.

Cependant que les accusations de boodlage et
de concussion pleuvent à l'hôtel.de.ville, les
pauvres gens qui n'ont pas encore tronvé les
moyens de payer leur taxe d'eau sont poursui-
vis et leurs meubles saisis et vendus sur l'ordre
de ces messieurs qui nous gouvernent.

* *

Il test fortement question de feire poser des
roulettes sous la bâtisse de l'hôtel-de-ville. Par
ce moyen, la bâtisse pourrait ôtre enlevée en
bloc et ça nous éviterait les frais d'enquête qui
nous rongent actuellement sans nous donner au-
cune solution pratique.

* *
On annonce que la veuve de M. John H. R.

Molson, qui a légué $10,000 pour la construction
d'un four crématoire, exige que les dernières vo-
lontés de son mari soient exéýutés.

Je souhaite ardemment que ce four soit cons-
trait avant mon trépas, pour me permettre de
m'en servir moi-même.

Si M. Laurier s'occupait davantage du Canada
et moins de l'Empire, il serait moins populaire
à Londres et aurait moins de chance d'attrapper
quelque nouveau titre ; mais il remplirait mieux
les devoirs de son état.

M. Laurier est chargé de sauvegarder non pas
les intérêts de l'empire britannique, mais ceux
du Canada.

Le parti libéral, depuis six mois, semble avoir
entièrement-oublié cette vérité élémentaire. La
Vérité.

On assure que la délégation juponaise veut
à tout prix décrocher les palmes académiques.
Les gens qui s'y connaissent m'assurent pue ce
n'est pas malin.

Les états de service de Françoise lui donnent
une supériorité incontestable sur toutes ses con-
currentes.

Elle n'a qu'à montrer aux Français la chroni-
que qu'elle a publiée au lendemain des évène-
ments de Fashoda.

* *

Nous marchons de reculon, cela a déjè été
fréquemment admis, mais la plus forte preuve
de la vérité de cette assertion vient de nous être
donnée par nos législateurs.

Quand on abolit les punitions corporelles dans
les maisons d'éducation de tous les pays civilisés,
je ne vois pas bien pourquoi le parlement cana-
dien ferait une loi permettant l'usage de la fé-
rule dans les prisons.

C'est le retour à la barbarie.


